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blés blessures. Ils se ruaient en avant, la tête basse, la barbe héris­
sée, les yeux sanglants, pareils à des bêtes fauves chassées par les 
chiens, et ne pensaient point à chanter.

♦.* *

Comme le soleil s’inclinait déjà vers le couchant, les trois compa­
gnies pénétrèrent par trois avenues différentes en une immense forêt 
ténébreuse et sauvage, étalée sur les pentes de la montagne. Et, 
tout aussitôt, les chemins frayés manquèrent aux voyageurs. Des 
ravins tortueux et de brusques précipices, des écroulements de 
roches, des halliers d’épines, des marécages parsemés de plantes 
aux larges feuilles livides, les forcèrent à tourner longtemps comme 
en un labyrinthe. Les arbres, de plus en plus pressés, leur dérobaient 
la vue du ciel ; les corbeaux croassaient ironiquement sur les plus 
hautes branches ; les vautours soulevaient leurs ailes fauves à la 
pointe des rocs et jetaient leur cri strident ; et le vent, toujours 
plus fort, éveillait, aux profondeurs sinistres de la forêt, une lamen­
tation pleureuse de foule humaine.

Tout à coup, à l’entrecroisement de trois défilés, les trois groupes 
se rejoignirent et, dans la fraternité d’une angoisse commune, tinrent 
conseil sur le moyen de rompre le charme de la forêt méchante.

Les derniers rayons de soleil s’éteignirent et le crépuscule se 
déroulait, tel qu’un voile funèbre, sur la montagne enchantée.

Mais personne ne donnait un avis raisonnable.

A ce moment, sortit d’un fourré de genêts et de ronces un loup qui 
trotta tranquillement vers le cardinal ; un vieux loup grisonnant, 
vénérable et paterne. Il s’assit sur sa queue, d'un air fort digne, en 
face du prince de l'Eglise.

« Le loup de Gubbio ! s’écria le joyeux petit théologien. Le loup 
du Père François ! Ah! Révérendissime Seigneur, nous sommes 
sauvés ! »

C’était en effet un loup assez étrange. Il semblait plus doux qu’un 
lévrier. Il portait un collier sur la plaque d’or duquel était gravé un 
écusson communal avec ces deux mots : Civitas Eugubiensis.

Le loup de Gubbio fit fête à tout le monde. Il se laissa caresser 
par les chanoines et les écoliers. Comme le bandit au carcan de fer


